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Une exposition de dessins d'enfants Of1J?lllsée par Uade11olselle POOQUET, lnsper.trlce des Ecoles 
1Jaterne lles du Finistère, s'est tenue du 22 oal ill 8 ]uln 19~ à BREST au Centre Dépa"te~ental de Docuœntatton 
Pédagogique. 

Cette Exposition groupait des dessins d'enfants des écoles aaternelles ru Nord-Finistère. Elle 
a été lnillgurée en présence de Uonsleur le Sou&-Préfet, de ~onsleur 11 lns~teur d1Acadérale, de llonsleur le 

Sénateur-lilaire de BREST, de tessi~rs les Inspecteurs de l 1Enselgn~ent Jl'fgalre de BREST, do noebreux instffo •. 
teurs et Institutrices. Les visiteurs de cette exposition ont été noabreux : parents et grands-parents ont tenu 
à vo 1 r 1 es travaux de leurs pet i \ S groupés en aagnff fques panneaux : 

Les 2 à 4 ans : - 11 De la t~he à la fleur 0 

11 Les iri f1>aux " 
u Le boohoue 0 

11 La r.aisoo 11 

Pu 1 s 1 es 4 à 6 ans : 
~ la vie ~derne : du vélo <li spoutnik u 

" Bretonnes et Indiens 1 

" Contes et lé9endes : le Roi d1Ys n 
u Le ci r-que 11 • 

U la forêt D 
1 La œr a 

11 Bouquets n 
11 le Carnaval 11 

11 Jeux et fOtes r. 

u Scènes de la vie quotidienne" 
u Le clochird 0 

0 flous et les b3tes 0 

11 Por-tratts 11 

11 La raaisoo de 1 'enfant ", habttée par 1110 granoo ix>u!J6e, a étooné et ravi 
les visiteurs par ses tapisseries, ses céraQfques, ses poteries, ses ~intures sur tissu, ses rideillx !rodés, ses 
tentures et tapis et enfin ses vitraux. 

Bel le Exposition qui contril:xJera certaine11ent ill d~veloppeamt des Technfques FRElllET en ce cofn 
recu 1 é de France, en ce n pen ar ood 11 (1) 

(1) Fin de la terre .. en lretoo -

~~ 

A L1AERIUh1 DU CHATEAU DE PHliARC 1H le 12 JUlll 
•••·------~-----•---••·---------••••-••••••e•••--

Concurrencé par différents exaaens retenant plu ~ . rnr: ;ol H1gues, ce déplace1ent à l'Aérlum ~e 
PEllUARC'H, n'a pas eu le succès escocpté. Et pourtant, quelle a91"c:~-· ~ vrtie 1 Ceci, nous le devons au caiaarade 
LAUllOIS qui nous reçoit d'une façon si lW)réable et si cordtale. 

1) Devant le château et soo oagnlflque donjon, le directeur de l 1AérluD nous donne les grandes 
dates de l'histoire de la fagill e de PEllMARC 1H quf apparaît en 1308. Cette faotlle eut une grMde taportance l 



dans l'htstofre de la Bretagne. (Une dale de PENIARC 1H eut l'honneir d16tre la gouvernante de l'enfant d'un Duc 
de Bretagne). 

Datant de 1540, ce château devenait propriété de la vflle de OOEST en 1922. Il devait être SEléna-
96 en Ecole de Plein Afr : L1AERIUl4 DU CHATEAU DE PENM.4RC1H. 

ofrer : 
2) 11 nous explfque ensuite l'organisation Intérieure de 11Aérlu1 et nous avons le plalsfr d1ad-

•les classes bien agencées ( 3 grou111s de travail ) selon l'âge et la valeur surtout. 
- le pettt 8 restaurant scolaire n: tables de 6 avec un responsable par table. 
- les dortofrs : (chaque dortoir a une teinta spécfala, local et literie) où petfts et !J'ands 

sont aélangés, où chacun est raponsable de son lit (les grands aident parfois les 111tlts). 
Et un peu partout, des fleurs, des poupées, des livres, appareils de T.S.F. 
- le teN'afn de jeu : stade 816nagé avec portiques, balançofres, sautoirs, bassin .... 
- un 1 œense parc en cours d 1 aléna9e1119nt avec pe 1 ouses, parterres, .... 

Tout ceci nous fait aieux co1prendre que des gosses y soient heureux, alaant Ur et Uœ lAUllllS 
lesquals ont ~là connu les parents d'un certain nOlbre. 

Un autre aspect de la confiance récli:roque "-'' y ràgne : les grands ont une respoosabfl lté dans 
la C(X)PERATIYE : les lapins, les poissons, les fleurs, les différents ateliers, l'épicerie •••• 

3) Nous voici enfin à 11ATELIER DE POlERIE où une équfpe de graids élàves est au travail, dlrl
g6e par une Institutrice : on pétrit, on fabrique, on ·rignole, on peint •• "° 

On ut Il Ise 1 a technique du coloebln et LAUtlJIS nous dOMe tous les détails tout en construfsant 
un pot. ( utfllsatlon de la TeN'e de QUl~P~ ( poterie de H.B. ) terre glaise ••• ) 

A proxlaité de l'atelier de poterie est construit un four à feu tndtrect (cuisson de la terre 
vers 800 ° et cuisson avec l'éaatl à 1000"). Un systà10 de oontres ~ perœt de contr61er la cuisson. 

Les éta~res de 1 'atel Ier de poterie sont re1plies de pots, de vases, de cendrfers ••••• et les 
plus belles réalisations sont exposées au~· 

En résuaé, joumée aussi agréable qu'instructlve et le Grou111 C.E.L. reaercle tN!s slncèrelent 
LAUNOIS de sa cordiale réception. • 

-4-

Nous so1110s 15, ce jeudi 12 Juin, chez nos sais BOCHE, à 14Al.EtœT, pour voir le travatl dans 
une classe dont l'effectif est effrayant : plus de cinquante tout petits parai lesquels un u ex polto u allongé 
à plat ventre sur ooe table 1 Tous ne sont pas i:résents, heureusement 1 Où nous serions-nous logés tous les <JJfnze 1 

Eh bien, cependant, tel petit noiraud nous dtt que 13 et 12 font 25 et telle blondinette coaplàte 
fcri bien à 1~ le n01lre que lui Indique • Hattresse 0 avec ses doigts. 

Les cuslclens chantent u Le coucou u : un air à eux Sll' des paroles de leurs carindes de PEYRE-
1.EVADE. C'est une déaonstration de chant l lbre pour ceux qui, ( COll:le s;of ) sont incapàbles de noter la musique. 
D'autres paroles, ( un texte ltbre) sont écrites au tableau et chaque peUt essaie de les chanter. Il ~ive sou
vent, dit 1 Mattresse 1 que dans la cOll', des groupes se forment et ré~tent tnl~ab1818nt l'air suggéré par un 
camarade, ainsi peu à peu la chanson prend son essor •••• co• e une c()l'.j>ttne. 

Les as w plnceoo ont décoré la pre1lère rMgée de vitres en verre cathédrale et l 1effet est 
des plus heureux. 

Je note enfin le souci constant de llada11e BOCHE potr obtenir de sa grande fatrlle, un lMgage 
parlé correct. 

Quel travail t Aucun doute, lllada=e Il.CHE a bien gal}lé ses vacanceSo 

-----------------------
Nous avons vu à blAl.l.ElœT, avec quel plaisir, quelques tOtes nouvelles, dont notre ca11nde 

ClW:OOll ck.t S.N.1. qui a accepté le i:rincfpe d'une réunion chez lut en llovel:lbre. 
Aboon6s à l 1EOLCATEOO, et vous tous las autres, pourquoi ne venez-vous pas plus noiW-eux à nos 

lt rasse1ble1ents 7 Nous avons l'iapresslon Qll'tl y a malentendu. Vous vous laaÇJ.\nez sans doute que nos rendez·vous 



l&OSUsls dam la classe d!un eoll~gue œ sont i:ntextes qu'à crftlques ru réSSf'fés à quelques spéctal fstes 1 El"f'8Ul", 
aucun d1ent.re nws, lnJRDARIAS et sa : exi:eptlfs, n1eaplofe inté~aldrrt les Techntques FREllU 1 tlous sœœs 
tout staplewmt des · bonnes volontés ~arït à ateu ... faire !!otra 11füer en nous atdant les uns les autres.. Que sa 
passe tfU clooc d~ nos réuni@.S 1 Eh bie:i elut qui reçoit, dtt ou cœtre, avec oo sans ses él ~ves, son matérfelo 
sa fasoi1 de travafller, ses trucs, ses tours de ft:p ses réussttes, ses déconvenuss .. o Et l'on discute, tout de 
suite ou à table l car- O!l déjw!"lll 8!\ c.DllQI" à la cl!iltlne souvent, chacun ayant apporté son repas), en nous effor
çant d11ttre constructîf$o Ile c.royaz-ç~ ~ qye r,~\a vwt toutes les leçons dites ao~les 7 

Alœs, qus vrus soyez }eüM OJoo•• aofns Jeune, sflr de yoos ou apprenU, &IOderne ou no~ nos réunions 
ne çeuve!!! que vous tnté!"~o Je vous ltvre, pour tel'llfnEr, cette rMlexion Da!Jllflque d'une Jeune coll~gue : R Uot, 
je ne sa~s pas falfi!0 )e v1ens plocner chez 111.111 chez l 'autre ce qut ae c!mvlent". 

R 0 U X 
à ST ETtfrmr.:;ix.Ct.œ. 

En Hafson avec POff fce départe11Gntal de la Coopérattoo à PEcole, le groupe a organfsé le jeudi 
27 IJ&fflo à la Bou.'"Se du Tra!/aH de IWITES, stwl VI • C~rèso 

21 Coopératives à Tech11îques Freinet Nprisantant 300 délégués répondtrent à notre appel et se 
faatltar-\sèrent avec la ît~" lt i1p:-il8!"'8o le H!?oo Lb te"ie 61u fut discuté, ats ai potnt, t•irtoé, tllust~ 
par les écoles du Cbâteai deAu•. ( t~b libre ) ~ PLESSIS.CEUIER ( ltrio ) L:utualtté ( ltaograibi) et du PALLET 
( tapr·îœrte)o 

A 11<.H0 c:haque C~as;\s.-te po~~élf~H t•'l9 tau1lle înJX'fGéa et tllustré à laquelle d1afll eurs 
ils avalent collaboré., 

Une 9ïp0S1tfon owarie ai public .i u~·~J 13 al!rtl groupait tous les journaux de la loire-Atl• 
tique et. en bon.'le pl ai.e Hgutait t·1~:Att e u 0 ' ~ o••o <il Ci!ATEAU..01AUX 11 

0 publié en 1927 par 11on prédécesseur 
Félix GUI LLOUX. Trois aut.res pa!'Jl81ll:f; <1:weillaîantun$ séled1on de be~" }oumasP: tl'prtœs ou liaog'aphfés en 
frMC.e0 dMS la FNi1JCe d~Outr9-Llar et à Fétrangar. Enffn les plus beaux Hnos avatent été sélectionnés et l' école 
de ruRP!H a>Jatt J:f'épar-é ,~,. tablaau it1flér1lfl! tnUfolé : 1 llAISSAttE D1Ull JOOONAL SCOLAIRE 1• 

Lfapr-és-.eld! fut plus p..rtî,ultère~nt '~n;a«rré à la atStque et nrus re1erctons bien vive111nt 
notre aai LENOIR d~avofr btSll voolu r-.enter ave<; t~t de pt)éste et d'art 111sfcal les oeuvres tnterpr6tées p..-
1 ' orchestre diJs Conce.r+.$ E~aUfs de la Vnle lb IWHESo 

Exc;elloo+e jourœa que 'lOUS Nl!lWYlllleni.> pour la ThM futs à ST llilAIRE, 1'111 prochatno 
wfla,, P.OUS !'-appelons qua cil 10 &I 14 Mlleto les élèves des koles travatllant suivant les 

Tec:hnîques FREINET et ùioîsis par l tVS 'aaaradno oot sé}Oilmé à OOUXEUES et ont été accueillis !XiJ' le Gr«ipe 
d' Ed1.K:at\on Populafre Belqe o~ ~ · flm d1tlfofr f~tlfté nos désia'Chaso 

Put~ <il 29 Aollt a.a 16 Sapl~0 3 S~ag~~ en Yougosla-"liti oot été org111lsés par le Grou~ de la 
Lotr1>-Atlanttq•Jto 

lRS 3 .. .\ "' 5 SspteAtre à z A G R E B 
les 7 .. 8 "' 9 1 ?à H 0 ''/ l .. S A D 
les 11 .. 12 • à 1.-JUBWAll.4 

Une B. Io 1 La Vte d'uoo Enfant youl)OSla-f1111flt das aMfclss wr l'ensel9'!818nt vous tiendront ai 

courait de nos t1prss..c;looPo tl.. GOUZ IL. 
.. § .. 

Echos de ST CADO .. 

1) l 'EXPOSITIO:l DE FIH D'All:ŒE .. Jutllet.19~ 
Décoostr-atfoos • RMHestaU<m ooo -------.... 

C'est la trf01Jphe dss !Y)tltso l1Js ir,rents à Ji écoleo La ]OON1ée des adultes ; journée de f@ta pou!" 
tous : gi-ands et pet.f ts.. 

m La"aaîtressa' faH l~ cla$'$1'1 a.ix parentSo Ella explfq1Ja 1 'esprit des Techntques FREllU ; elle 
comente les travaux des e!lfants L · •oo leurs enfa1ts. lII. 



• Auditoire attentif, passionné, ravi. 
•la vetlle, les oa11ans sont arrivées, las bras chargés de fleurs cuafllîas dans leurs jardtns. Et, 

aujourd'IXJI, dans l'école, des bouquets tl y en a partout. 

Sur les aurs, les papas ont tenru des filets de pllche tr~ décoratifs. 

.. Salle de récréation. D~s le seufl, aussft6t la pre;l~re vision qui frappe corce un éclafr, vous 
fercez les yeux. ébloui et chn par les couleurs luafneuses des peintures et tapisseries. 

- Salle de classe. " On est venu voir toutes ces belles choses n. Parents, grands-parents, oocles, 
tantes •••• se i;ressent aitour des pupitres où sont rangés dans des cartons les dossiers des enfants. 

Fa111eux dossiers, pleins de proaesses •••• 
Avec JX"écautton, avec respect a3œ, Ils toumBllt une à une las feuflles des dossters, les chefs· 

d'oeuvre de leurs petits. Ecoutez les excla18tfons , las cœir.entairas oêlés de français, de breton. 

- l4RTIAL est allé à sa place, collle un jour de classe, et ouvre son dossier. 
n C'est MARTIAL qui a fait tout ça 1 l 

• Votct les travaux de DIDIER. 
u Ou 1astoee que c'est ça v 7 
L'afeule étonnée toume les pa99s et, souriante, Interroge S'On cher petit Jr'odlga. 

- Et le !>41>4 de SYLVIE s'art1se des textes et dessins de sa 1>9ttte ftl le. 
• C'est pé1>4 avec sa casquette9 ses bottas, sa ctgntte. 11 va à la p&che aux 110Ules "· 
0 Voilà sa plate qut faft des vagues sur la Dtr1• 

- Tout.a la faatlle est réunte aotour du dœsfer de GILLES. Papa appelle 11a-1an pour lui oontrer le 
texte : 
n Cette nuit J1af dorol tout seul d!Wls un grand lit P. 

- C'est vrai 1 ajoute la oa1an qui, pour une voisine r~onta le grMd événa.ent •••• 
GILLES ali:ie aussi sa tante, votcl son pertraft. Et tat1te rit de boo coeur. 
Yalntenant, GILLES expliqua : 
11 Ca, c'est des dessins à l 'ancre de Chine n. 
•• De l'ancre de China J répète son papa adatratlf. 

- ARIWID : Sa DaDM cherche une réponse aux dessins de son garçon. 
11 Une b8te 11

0 Encire uns b3te J 11 de6sfne toujours des b8tes ! Ce sont, SMS doute, las gros vers 
de terre qu' fi trouve dans le Jardin 1 

Disons aux ca;iarades que cette Exposltfon perœt la vente ai public, d'une partie des travaux d'en.: 
fants, au bénMfce de la Coopérative Scolaireo 

(2) 0 DES FLEœs QUI tE FA/lEHT JWIS Il 

A SAlllT.CADO~ on dit les choses siaples d1une aanl~e si Jolie. Ecoutez la voix chootoote des pe-
tits qu!Wld elle ~crtt en ravfssMts tableaux : 

1 La œr qui ct'r tve avec ses vagues •••• 
0 Des fleurs qui arrivent de la ca.;ipagne ••• 
1 la barrièr11 des arbres daise dans 11 tau verte et rose •••• 
0 A ~81ldon rien qu 'une rSvt~re qul coule toute seule ••••• 
11 11 n'avatt rien dans sa charrette, 
n Le cheval rouge, rien que des caones de bols ••••o 
• la fleur0 le dfl:lallche, fatt son tour de jardin •••o• 
1 La l!l8r promène son potssoo •o• 
1 la w cheflte dans œs r.arreaui<t le sotr ••• 
11 le coq de tJaria caresse ses plu•s ; . 
u 11 attend le dillélllCha •o•o 
0 A VM11es, debout sur la teM'Oo 

les crb-es toucha\ent le c\al •••• 1 



P0tr déstV'laer la guerre, les Petfts de SAINT..CAOO luf adressent cette prfbre et cette offrande : 

• écoute-nous 
on va t 1envO'jer 
une be 1 le fleir 
f1 y a des fleurs 
qui ne fanent }aaals. 0 

L'ercf, braves Petits 1 C1est, en effet, bien vrai que vos fleurs ne fanent Jaaafs. 
Et Morel aussi Hortense ROBIC 1 · R. DAlllEL 

--~--
ECOLE 1.'.0DERt:E ET CULME DU t'.AITRE 

. Pour i:réparer nos O.T., la plupart de nos cai:iarades de 1'1.C.E.fi. ne oolvent plus se contenter 
d'une docucentatlon traditionnelle, ni se servir de la plupart des canuels bourrés d'erreurs. 

Pour faire un travail objectif, pour offrir des docucents sfoples cals précis, nos Callarades 
sont obligés de recourir aux docucents authentiques, aux ouvrages de sources sOres et certains l:'.!Oi:ie vont suivre 
les cours des Universités. 

llous soc:es heureux de vous signaler que cette me cinq .. as n6tres ont passé des certificats 
d'études su~rieures et que tous ont été a<bis avec cention très bien ou bf•.a. A ces cat1crades : B. CHERTIER (l:larne} 
GAILLARD (i.larsellle} • R. GUIRAUD (Hérault} • P. GU ILLAUŒ (Uarne} - G. LOBJOIS (Aisne} , nous adressons nos sin
cères féllctb tlons. 

--~- -
PARTICIPEZ NJ CO~'COURS Pf:Rr;AUEtlT DE L •Et.;ISSIOll 1 PARTOl~ A LA DECO\NERTE 1 

qui passera tous les Jeudfs sur la Chaîne FRAl.'CE 11 de 17îî30 à 1Bh15 à partir du Jeudi 16 OCTl.llE. 
, 

' !est ::i. BOOUIE, Délégué llatlonal des F.F.C. qui assurera cette éoission. 
11 A partir du 1er lùars et Jusqu'au 31 Uars, les concuN'eOts seront invités à a!l-esser à la T.V. 

leurs réalisations, rësulfat de leur travail de recherche~ · ·• 

Concours à : 

11 Albu11S ou dépliants - affiches, p~meaux décorés, récits, caquettes, etc •••• "• 

Ce concours est suscept ible d'intéresser la 1;asse de nos adhérents. Det<iandez le règlecent àJ 

R.T.V. u PARTOUSA LA OECOOVERTE 11 -107,rue de Grenelle .. PAR IS (7~} 

--- -~ ----
OOITE CIRCULAtlTE DE CALCUL VIVAllT 
POUR REUNI G: JEPARTrnEIHAU:S 

Elle est à la disposition des groupes départeœntaux à partir du 10 OCTOBRE. 
Elle com1x-end : 
- une dizaine de Dètres carrés de panneaux caraux à l 1encre de chine de coulell's, avec i*Jotos 

grand foraat, constituant une exposition. 
- des docui;ents divers ( albuos, notes, •••• ) à consulter indivlduell ecent. 
~une bande oagnétfque pour écoute collective ( contQ98 d1enreglstrellents semblables à ceux déjà 

entendus dans les Congrtis.) 
• Un cahier circulant pour noter les renarques. les critiques. 
L'ex~ditfon se fait par la gare, au frais du groupe dGpartcœntal deoandeur. 

• Ecrire ai respansab 1 e : ~. BEAUGRAA1> à ~Al;G~-l 1 EVEQI( par STE SAY 1 tif: ( Aube) 

-~- -
COLRS GRATU IT 01ESPŒAllTO : S1adresser à LEllTAIGHE - 3, Avenue de la Gafllarde à OO:HPELLIER (Hlt} 

Pour renseigoecents, }oindre une enveloppe tlolx'ée à votre adresse. V 



VI 

CO~UISSION DISQUES & liUSIOUE 

~. FALIGA/lD Analyses de disques 

Errol GARNER 
Phil fps B 07 015 L 30cm 33 t. 

1 • Al!ALYSE : 6 luprovlsations au piano ( accoapagnerent de contrebasse et batterie ) sur des th~oes favoris : 
Caravan, Avalon, Lulla~ of Birdland, ••• etc. E. GARttER est un pianiste de jazz absolugent original ( nains non synchro
nes). A 11ucoute, les pieds auront peine à tenir en place. Je rro suis plu à écouter et ré6couter ces fnterp-étations 
aux teopos si variés, !nages d'une rytoique quelquefois complexe, toujours éclatante de SRfng. Indispensable. 

2 • DAllS LA CLASSE ( usages) : 
- la rwsfque moti ve :la danse , 
• un instrur:ient : le piano , 
• un élénent d_u jazz : le s~lng, 
- pour la joie ru corps et des oreilles , 
- cooparalson d1interi:rétations. 

3 a DOCUŒ:TS cm·pm·EiiTAIRES : - L. t;ALSOI~ : les i;attres du jazz - P.U.F • 
• u JAZZ-HOT 11 , revue censuelle, 14, rce Chaptal , PARIS - 9è) 
- André FRA/,'CIS : J A Z Z ( Editions du Seuil ) 

Jacques l BERT : Quatuor à cordes 
Albert ROUsSEL : Quatuor à cordes 

V E G A rio C 30 A 4 • 30co • 33 t. 

1 • LE DISQUE : la pochette .. tràs rolxlste et reoarquablerent rédigée ( c'est l'habitude •,hez cet édi~eur) - rœ 
dispense de tout cor;;ientaire sur les auteurs et les oeuvres. lesque lles sont jouées .. sans bai.ires. par :.; quatuor 
Parrenin. 

2 M DAHS LA CLASSE : choisis les oouver..ents ! ( durée variant de 3 à 6 oinutes) 
• IJ'ésentat ion du quatuor à cordes, 
• biographies cus icalcs , 
- pour fêter - d<WlS le caloe • un événecent scolaire , 
• discothèque post-scolalre. 

3 • OOCU • .EflTS COè'PlEilllTAIRES : • photos : les instruœnts dJ quatuor, les colilpositetr's. 
- partition de poche : DURAN> Ed! teur 
- C. ROSTAID : l a f:uslque FNlllçaise Contemporaine - P.U.F. 

Lè: JOURllAL DES JEUllES FILLES 
~------------- J------·--·-··----·--------------------

Pour la quatrièce année scolaire, le Journal des Jeunes Filles reparaît, nais cette fois avec 28 pages 
( av lieu de 20 autrefois ) et une couverture cartonnée. 

C'est un véritable tour de force r6al isé avec les GOdestes ressources d'une Coopérative groupant deux 
c l ~ses et s~s apport financier Initial. Uats les ctr~les ne sont pas fréquents dMS la IJ'esse laïque et ce c.ensuel ne 
pourra continuer à parattre sous cette forae qu'avec l 1alde de tous les enseignants de bonne volonté. 

Si chacun com!J'end la difficulté de faire rédiger un- ~rt icle, non seuleaent d1lntér3t lioité à l'école, 
cals de portée plus vaste, si chacun réfléchit à tous les rroblèaes f inanciers que pose une entreprise placée entre les 
ralns des Jeunes, alors, tout le conde cooi:ren~a la nécessité de s•aoonner peur que vive le seul Journal loirfoo fndus .. 
trtel1eoent suivant les principes de 11Ecole Uoderne. 

l!!ercl d'avance. 
• ABOllilElIIIT : 500 fr, à adresser à : Coopérative d1Edftion du Journal des Jeunes Filles 

Cours Cocplé!i!entaire laoartlne - 11,rue IJCl'fe-IJagné ) 
TOULOU SE 



Poi.r désariaer la guerre, les Petfts de SAIHT..CAOO lui adressent cette ri-lère et cette offrande : 

• écoutM!OUS 
on va t'envoyer 
une be 11 e f1 ei.r 
Il y a des fleurs 
qui ne fanent }aaals. n 

~rel, braves Petits 1 C1est, en effet, bien vrai que vos fleurs ne fanent }agals. 
Et ~lorc l aussi Hortense ROBIC 1 R. DAN IEL 

-- -~--
ECOLE t:ODERllE ET CUL ME DU ~Al TRE 

Pour r.reparer nœ B.T., la plupart de nos caoarades de Pl.C.E.li. ne œtvent plus se contenter 
d'une docucentatlon traditionnelle, ni se servir de la plupart des canuels bourrés d'erreurs. 

Pour faire un travail objectif, pour offrir des docuœnts slcples aals jX'écls, nos ca11<rades 
sont obligés de recourir aux docu1:ents authentiques, aux ouvrages de sources sOres et certains ~ce vont suivre 
les cours des Universités. 

flous soi=:es heureux de vous :.lgnaler que cette année cinq Jas n6tres ont passé des certificats 
d'études supérieures et que tous ont été a<bis avec œntion très bfen ou bt...a. A ces cacé'l'ades : B. CHERT IER (Uarne) 
GAILLARD (~arsetlle) • R. GUIRAW ( Hérault) • P. GU ILLAUl'.E (tlame) • G. LOBJO IS (Aisne) , nous adressons nos sin
càres félicth tlons. 

- -~--
PARTIC 1 PEZ NJ CO:X:OURS PERl:A.'lWT DE L 1 Et: ISS 1 Ott " PART01S A LA DECOWERTE n 

qui passera tous les Jeudis sur la Chaîne FRAJ,'CE 11 de 17h30 à 1sh15 à partir du Jeudi 16 OCl~OOE. 
, 

' !est :il. BOOUIE, Délégué llatlonal des F.F.C. qui assurera cette éoission. 

u A partir du 1er ~ars et jusqu1 au 31 tJars, les concurrents seront invités à aiiesser à la T.V. 
leurs réalisat ions, résultat de leur travail de recherche: · ' 

Concours à : 

"Albur:.s ou dépliants - affiches, panneaux décorés, réc its, caquettes, etc •••• u. 

Ce coocours est susceptible d' intéresser la casse de nos a<llérents. Delilandez le règlecent cil 

R.T.V. 11 PARTmlS A LA DECOlNERTE u -107,rue de Grenelle. PARIS (7è) 

-----~-
OOITE CIRCULAIHE DE CALCUL VIVANT 
POOR REUll lS. JtPARfü!ENTALES 

El le est à la disposition des groupes clépartecentaux à parti r du 10 OCTOBRE. 
Elle C0"1Jl'end : 
- une dizaine de ootres carrés de panneaux c.traux à 1 'encre de chine de coulell's, avec photos 

gr31ld format, constituant une exposition. 
- des docu~ts divers ( albuos, notes, •• •• ) à consulter indivlduell eaent. 
· une baide oagnétlque pour écoute collective ( contage d1enreglstrecents seablables à ceux déjà 

entendus dans les Congrès.) 
• Un cahier circulant pour noter les reoarques, les critiques. 
l' expédition se fait par la gare, au frais du groupe départcœntal deoandeur. 

- Ecrire ar responsable : li. BEAUGRAMl à GW:G~-l 1EVEQII par STE SArn~ ( Aube) 

-~- -
COURS GRATU IT D 1 ESPEl~ANTO : S'adresser à UIHAIGNE - 3, Avenue de la Gaillarde à OO:JTPELllffi (Hlt) 

Pour renselgnecents, joindre une enveloppe tl cb-ée à votre a<i'esse. Y 


